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et de 

CHANCE MENT la lu~~e, l'ac~ion des cammunis~es, le rôle 
En c e debu t 8 1. ~ Le s N o uvelles d e Loire 

Atlil n tlque g p ré sente nt <:1 u x i'lb o nnés. lecteurs 
et élmis. ses m eil l eu rs v œux . 

de la presse démocratique dans le eombat .•• 
V œux d e bonhe u r. d e ~a nl é . de p a ix et d e 

mieux vivre . Ma is présen t er ses vœux, c'es t 
ouss 1 soulwi ter q u 'i l s d evi ennent r éa lité . C 'es t 
pour q uï l e n so it ai nsi q ue notre journal informe . 
<:1g lt pour q ue justeme nt les proposit ions des 
communistes p erm e tt e nt à ces vœux de s e 
conc ré t is e r 

La ré tros pective que nous pub lions ci-dessou s 
montre bien qu'au cours d e l'année passée , 
nous avons po r té d es c oups à l' adve rsa i r e de 
c lasse . les t ravai ll eu r s ont ar raché des r ev en
dic a t ions. l e co nse nsus soci a l t ant espé ré n:a 
pas é t é obtenu 

Marquée par les luttes , l'année 1979 s'était ache- 1 - -------
vée sur l e confl it de l a S.N .l.A.·Saint-Nazai re e t J FEVRIER 
p lusieurs initiatives du P.C .F., notamment une mani- ! - -------

~eesr~~~~~1 ~~p2e~a1té~el~,~~~r~~~~:n 1:t ~~7ae f~~~=t i~~ f • Nombreuses actions en 

du P_. S . parlait " d 'actes inconsidérés de d égrada tion ·~! f!:ri:;inir~~r 1 1~~~;~~ 1 (~~'a[.~~; 
publi q ue ») , m ais aussi, e n pl eine période des f êtes , notal1 d11 11s les en trepris es 
pa r un rassemble ment au pont H audaud ine pour ex i· 1 plu sieurs suer.Cs . à M ontalev 
ge r ur1 tunnel â Chevire (fin décembre , l'immense 1 no tnmment. 

No tre journal s 'honore d'avo ir été de tou t 
t e mps. su r tous les fro n ts avP.r. l e s tra vai ll eu rs 
de Loire -Atl antrnu e, oour ta d é fe nse des r ev en 
dications, des l ib e rt és, d e l'indépenda nce e t de 
l a oai x: . 

Sans aucun dout e. no '..l s <:1 v o ns p art icipé â 
fai re grandir d a ns la c lart é. l e s luttes . les mult i-

b ande~o l e placée par les communistes é ta it encore I ma~d:/o~ti: c~;~~~~f:~s co~~ 
apposee s ur le pont}. j l'At lan tique : la lutte pale. Oui 

p les lu ttes qui se so nt d év e loppées d ans not re 
d épa rt e ment t ou t en él menant à 1·é c h er. r."eux 
qui voulzi i ent. d e la droi te au P S .. nous :-iff;i iblir . 

J ANVIER 

Pourt êi n l. oouvoir e l pa tron a t on t acc élé ré la En Jnnvier. la lu tte des 

c asse et. m ême e n p é r iode d e f ê t es. ils n"onl (e~~~i~s ~~ 11g~~1~féu~v~~~cat~~~ 
p as fn it de c::i d eaux , m ais il y a loin d e la coupe un , appel a ra soHd:uite. le 
aux lèvres, du rê ve à la réalité . l e ur pré t e ntion Conse il mun icipal de Trlgn11c 
et l eur vol o nté d'a lle r plus loin furent frein ée s ln tervenni t auprès des minis-

pa r l es luttes . ~;~ffes1:11o~~t~l!e ,déf~~l~~eu;~ 
Par exem p le. les tra vailleurs de la métallurg lf~. /a dlrecllon e.1 cl lfflcult é mul 1l-

ITa conslrucùon navaîCdë1 aeronaUUqlle, dll -~~œüvres et s:i~c t m n s 
bâtim~nt~ etc . . , ne se s o nt ~as l?issés en tr ai ne ~ ~~1 ~~~ilte~~~itn 11~i~a~ R~~ ~~~1~~ 
dans 1 abime du consensu s . ds n o nt p as a c ceote !'usine pour empêcher \'op êra-
la fatal ité de la cr i se. l' aus t é r i té ou l' abandon tion •portes ouvertes •. 
des lu tt es prônés nar les d irioeants snc ialistes. 
q u'ils soient à h F E.N. ou à l a C .F D.T. 

Une foule d 'P.xemo!es prouve la vertu du 
c ombat no us ra op e lons ici l es embaur.hes à 
la S N .1.A.. le s coinrwmdes dans la n ava le. les 
construc ti o ns du C .H .U . Nord . des tranches 4 
e t 5 de C o rd e rnais . !a m odernisation d e la raffi· 
ne r ie d P. Donaes . les s uc c è s en reaistrés aux 
Bat ig no l les . c h ez Rri ssoni1ea u et Lotz et d ans 
d e n ombr Puses aut re s entre prises . 

O u i. l ;i lutte oa ie. e t si l es trav ailleurs avaient 
ba is s é le s brns r.omm e le s invita ie nt à !e f;iire 
l ;i dro ite et le P.S .. il s n'a11r;i i e nt plu s aujourd'hui 
q u P leu rs yeu x pour oleu1 e r . 

Nou s penso n s notamme nt ave c que!le indi
qnation ces femme .:; e t r: es hommes oui luttaie nt 
Po ur sa uveqard e r d ans hieri d es cas IF! ur emploi 
et pour t e nter de préserve r du mP.me coup 
l'écono mi e réq lona le. o nt a nor is par l .:oi bouche 
de F. Mitte rr .:oi nd q u e le ur comba t éta it 
o d 'a rr iè re qarde ~. 

C e bre f raooe l d"un passé r éc e nt est éloa uen t 
Nul do ut e quf' les trnvnilleu rs v p11 i se nt rl es 
raisnni; nouvel les d e lutter e t de r P. connaitre 
IP. P.C F. no ur leur oa rtl. r: ·est c e l;i aue M. 
Bou ye r . pat ro n des pat roni; d e Loire·At lanti que, 
c rai nt pa r dess us tout : r. 'est c e la la vraie . la 
sf' 11l e clé rl11 c hnngement. 

Par conséo11~ nt . nnt r~ lnurnal ne ménagera. 
n i sa ne în e. ni sei; l'! ff o rls oour n 11'i l en sn it . 
;i lnsî : 1'avPn1r l 'espo ir so nt cJ1 1 cô t é des r.o mmu· 
n is t i:>;s et de leu r c;i nrl l déll. G eor,..,~s Mnrc h;iis 

Ch o let nn 11 s ::i donné h e;:, uc oun rl' es noir . ;:i lo rs 
bonne :lnnéP d e l11tte . bonnr. ;:i nnéP. de r: h :> nn P.· 
m pnt av ec le v o t e commun is te a~ 1 x prés ide n

ti e l les 

" l es Nouvelles d e loire-A tl ;:1 ntiq11e "· 

e Aux Chantiers de 1'Atla_n· 
lique, de nouve lles menaces 
s"a ffirmalen t sur !a méca nique. 
sur ledlésel: labatDil les'in
tenslf lall pour que les neuf 
nDvlres dont Dvaient besoin ln 
C.G.M . et la socié té Delmns 
so ient fabriqués en Frnnce. 

e Contre les augmentations 
des loyers H.L.M ., à Nantes et 
à St-Nazai re, les communis tes 
engagent l 'act ion. A Nantes, 
;i lors qu 'après nvol r augmenté 
les chnrges de 40 D,o, les élus 
socialis tes prétendaient aug· 
menter les loyers de 21 %, la 
lutte de s locn tal res avec les 
communi ste s les con tralgnalt 
à rnmene r !'augmentat ion à 
10 °o. 

e Dans une imporlante dé
clarati on, les cinq fédéra t ions 

R dit qu e ln n11vale, , c'é tai t 
commu nistes des P<i ys de fini ! 
Loi re onalysnient 111 sltun11 011 t O A la SN1AS, J 'a tt ilUde 
êneraéll qu c cle la rêglo n et provocatri ce de la direction 
formulnle nt des propositions entrnine une pu issante ri pos te 
prêci ses. pour cont rnlndre le J ti> A St-Joachim, le re fus du 
pouvoir _a prentlre d.~ s mesure s P.S. d'une l is te d'union nux 

~~~~ i:v~~~~~-e ~ul ~~~~~e meo~ ! ~~=~:~~~:s ~1~:1 ~c~e~ ~~~~~;6'~~: 
m~ nl. celui-cl nccumul<11 t les ' damné : le P.S . percJ 16 a.a , le 
pretextes pour retarder le lan· \ P.C.F. en gagne 6 % . Cette 
cernent cJ_es tranches4 et 5 de condamnation populnl re cJ'une 
Corclema1s . att 1tll de (qui n'é tal t pas clllfC-

9 A TrignDc, devan t l'act ion J ~~n~i tcle~ra~ld11 88 t 11~.pt~~,:r~~ 
ü lij!lijt:e p,u lt!rym't'Tif!rlf'lHC- dans leurs villes) sera pr;ifi. 
ves et les enseignan ts et _les quemen t passée sous silence 
!errnes cléc lslons du n_1111re, dans 111 presse locD le. 

~~t;r~. c~; n~~l~Vo~~n n~ ~d~;~ ~~ · •. e ~.ux A.F.O., l ~s syndicats 
en fin , le s t ravaux commen· s inqu1eten t ~e 1 envasement 
çal ent pour ~omett re en état du qu;il de repnrat lon navale 
le C.E.S e A Basse·lndre, Claude 

e Au Conseil général, un 
vote positif mals non dénué 
d'amblçiuîtê décidai t l'engage· 
ment du département dans la 
réalJsatlon • d 'un ouvrnge per
mettan t de frnnchir la Loire a 
Cheviré •. Le co nseiller général 
Mesnler prof ér;il t à l'encontre 
des élus communistes des 
propos fascisant s. C e ux-cl 
voyaien t aussi leur proposition 
d'un versement de 500 Faux 
chômeurs sans ressources 
re]c lée. 

e A la cité scolalre de 
St-Nazaire, l'abse nce de chau f· 
!age rendant Impossible cer· 
tains enstilgnements, l 'action 
s 'engageait. 

Poperen et Jean·Chnrles Du
bard animent un lntéress11nt 
débat surl 'énergle. 

e Cordemais ... Enfin! Les 
t rnv11ux commencent! Pour y 
parvenir. ll aurafallubiendes 
efforts pour mettre en êchec 
toutes les tentat ives de re
mises en cause de 111 construc
tion des tranches 4 et 5. Reste 
que toutes di spositions doivent 
être prises pour les conditions 
d'accueil nécessaires et le 
recou rs à une maln·d'œuvre 
locale 

e Solidaritê avec le Cam· 
bodge . Ln Fé dêration du P.C.F. 
nppelle h tout fa ire pour 
ai der ce peuple terrib lement 
éprouvé. 

Marcl1 . ;e Ju ucmcni clv ll 
pour les mDl:açons cle la Ré· 
sldonce du Parc a été re11du 
Il rend Justice aux copronrlé· 
! aires et cowlamne solld11lre
rnen1 11rchltectes cn trepre· 
neurs et pro moteurs h verser 
1 .400000 trancs en réparation 
des pr".ljudices subis. 

RÉSID ENCE DU PARC: tnutlun de partie civ ile pou r 
&voir l'acces avec leu r avo· 
ca t ou dossier. 

Les commun!s1es se rO. 
joul ssem cl c ce prernlo r suc
cès. frutt de la lu1te mom~e 
par l<Js coproprle trnros de· 
puis blen101 •ruts nns 

Apres la cumJamnat1on des 
respun:wble s clos malfnçons 
Cu Gol t. c'es t cl on c Io 
douxlcrne proccs sur St-Hor 
bm ln oaunO par le s proprlé 
!;tires I! y en 11ur<l croutras 
ru oncJon<>1111 ce qu "1lon es t 
de l 'Aqulianla (où Io proce s 
doi t se pl;i lcler 19 9 JOnvlor). 
des prohlbmns clons lo s pc 
111<1 cu llec llf s clu VllltJ{lO Expo. 
qui l flU'I font 1 ub!ct cle coris 
t ltull onsdodnsslc rs. oucou x 
d'J 'I • C:o!r>aux • qu o ln co l 
Julo Mnrr.lll Vlnud du PC F 
& cMtl1 ou 1 m;c11'llt1n du dé 
nnnc6r 

La preuve ost 111110 quo por 

UN PREMIER RÉSULTAT 
QUI MONTRE QUE LA LUTTE 

EST LA VOIE DU SUCCÈS 
l :J lu11o . les trnvolllcur s corn
r.1e ncent à se fal ro re ndre 
]us!lce laceauxflro fll eurs de 
tous poils pou r qui la cons· 
truc t lon etc logemont s so
ciaux représcntul 1 avDn! tout 
• Io bonneoccas o • f)OurolJ 
tenir clcs crédl1s ju teux per
n•ottnri1 cJo tnlrc des profit s 
01aou11es 

Celle prcm1Cre phtJsC cle Io 
lutte qui port o su• l'l ndemnl· 
" fltion de~ nré fudlces subis 
w;i clone un succès . 

Mnl•; co scandnl o lmmobl 
ll or de ln R6slde11r.c du Parc 
n cs r q110 1;1 pn r1 lo la rl us 
v•s llJI O. ln molrrn uénnnlc . 
tt'un <i ulro f:CHJHl r. lc qui, lui 
t1ussl. l <il t l'objet dopuJs 1978 

Cur1 rappun de la brlyndu ll
r.,t11clCro 11ynn! 111.ioutl il 5 ln· 
culpo! lo11s clon t ce ll o du re s
pon s<i ble do Io Soc16 té do 
Con struc t ion. le luuemor1t -
- nu pénal colu •. cl - cloll 
In terven ir oprès lo nrocês 
llxé nu JO lm1vler 198 1 AlJ11 S 
do biens soclni1x. l aux en 
éc rl1ure. ln fr .ic t lons à ln lol 
sur la cons 1ructlon 01 les pcr. 
mis do. consl ruire y se ront 
pl11ldé s Il s'ogl l llJ do ln par· 
rio d6 termln1111 to du procès 
q11idovrn\t fnl roromlrouorge 
oux mnlfwtc; qui sont rcs11011. 
1•01Jl cs do sc;111tl,1 les i;.lrnll nl 
rn <> dnns to111C Io r-rnnce 

Nu l ro collulo n llé/fl eu do 
nom!J rousos lois 1 occa1il011 

Ge cJ011u11ccr co scandu lc qlll 
r• ttolnl une con1olno do 
cuonOr<ttlvos cJ1rlgées par les 
111iln1os sur rou i le 1crrltulro 
11011011ul . 

Ju~qu'lcl. lr. s nppol s b Io 
J11s1l cc. y co mpri s nu nlvm1u 
du Présltlo111 clo ln Républl· 
quo. n·ont p _J 11 bo11tlr c1 nou1 

~~~l~~l:;or.1 ~~;~~~~O~l t~~~I~~ ~ 
t 111nll le Colnc qui lmnglno et 
tnhrl quo !outcs ses soclêtês 
~ tiroi r s mul llr>!e s pour· fnl re 
t1u fric •, C'l les ullées du 
pouvoir 

Lescoprop •lét ;il rcs lcs plus 
dércr 11 11nés il fnlrc ln ll1m1ero 
su .sont 111C1110 hourté s pnr 
deux: fols l1 un rel us de cons· 

Beaucoup d'indices mon
tren t que cette p11rt le du 
scandale soro moins aisée à 
meltre à jou r que ce lle qui 
touche le problème techni que 
des rnn!foçons. 

Nous !"avons dé]il dénoncé 
en mett<inl cri garde les pro· 
r•r!étal rc s co11tre les nrnnœu
vres de touies tJrl glnos qui 
1encJrn1e111 ;i les endormir 

l e procès cle • Ln Résl
ùonce clu Pnrc ·est ble r1 
plus qu'un simple eplsodo 
judiciaire oppos111ll dos 111111 · 
[r ots do 111 construction à des 
µroprlCtalrosgrunés . 

C'ost oussi le déclic qui 
fora par uno so r1e de ré;ic. 

:i~1t11t re~11pro~1~~i 1 ~11 rto~:~ngi~J~: 
môm es ont sévi. 

C'e st en ce sens qu 'il re· 
présen ta u11 c11 jou essent iel. 
c·es1 pou rquo i • on • tente 
clc reculer l'échéance nu 
max imum 

Il /nul le remlto l11év//nble. 
pour 11uo /usllce se lasse. 

e " l
0

anlicommunisme es t 
un germe de d ivision !ntrodul! 
dans ln cl11 ss e ouvr lèro par 
ses ennemis•, rappelle , d<}ns 
un courrier aclressé à l 'Union 
ré!'.)lonale C.F.D.T., le Collect if 
réglonal des Pays cle Loire du 
P.C.F. qui vien t d'êt re mis en 
pl ace. 

e A St-Nazaire, les ad minis
t ra teurs commun istes de l'of
fice H.L.M. font des proposl· 
lions pou r évlter l'augment;i 
t lon des loyers. Celles-cl 
n'étant p;is re tenues . tes adml· 
nlstrateurs communistes relu· 
sent de vot er un budge t qui 
accroitra it les cl llflcul tés des 
famllles sans régler en rlen 
!es probl èmes de l'O .P. H.L. M 

8 A St-SêbDstien, les ly· 
céens clu L.E.P. engagent 
l'act lon pour de mellleures 
condit ions de vie et de travDll. 

e Pierre Juquin. lors d'un 
Import an t meet ing â Selnt
Nazaire. réaffirme le sou t ien 
du P.C.F. aux luttes qu\ se 
développen t. â celle des 
SNIAS notammen t. Il dénonce 
fermement les manœuvres p11-
t ron <1 les po ur lmposer dans 
cotte en treprise le •COnsen· 
sus•. lesattelntes;iudroltde 
grève et Insis te sur la néces
si té de lutt er pou r développer 
l'aêronau1 lquc française 

e Au momen t même oU à 
St·Nazaire. les travailleurs de 
la SNIAS devn lent f;i lre face 

~~~ri~~s q3~1~v:i~ :tl~e~~~~é ad~ 
voir depu is long temps . le dé· 
puté soc\al lste Clnude Evin 
p11rt lclpa1 t. au nom de !.:i 
• défense des drlllts de 
l'homme • à une provoc<i11on 
mont ée com re Je peuple ca m
bodgien Celle · m;irche • sol 
gneusement mise en scène 
par une organlsatlon liée â !a 
C.I .A. s'est deroul ee en pleln 
•Consensus .:déput êssocla
llstes. glsc;i rd!ens, R.P R . unis 
pour porter des coups au 
peuple martyr A so n retour. 
Claude Evin évoque " des 
témoignages qul fon t penser 
que la dl s1ribu1ion de l"alde 
DUll: Cambodgiens ne se lait 
pas correctcmont '"Une telle 
démarche . sou!lgne noire jo11r· 
nal. o s' inscri t à !"évid ence 
di.'Jns le prolongemen l des 
visées et au !tudcs calonia· 
lls lesqul, depuis dcs _dizal ncs 
d'ann ée s. ont lmpreoné ID 
démarche du Par t i soc ialiste ~ 

e AprCs les etu d1ants d'An
gers qul. pende.n t deux se 
moines. un1 mcn o un pu lss;int 
mouvo1111rnl. les étudl11nts nan· 
tnls se dres sem pour foir e 
échec 11ux décre ts réoresc;ll<: 
cr rncls tos du gouvernement 
Mllltan ts et élus commun!ste s 
nfl lrm<iiont snns omblquîl é 
leur so111len à cet1e lus!r> 
1Jat11llle 

e Mor! d'un .. pro ! ». Hu
quct1e Chn rl ot. mai ire c;se·riu~I· 
ilnlre . 011c11dn l1 s11 tllul .1rls11 
1ln11dcpuls dlxt1n"> Ellern:;ol· 
çin nlt d;ins dr.ux Ctt1bl lsse
Ô1en1s dlst onts de .40 km et no 

pouvait continuer à suppor ter 
les conditions de vie et do 
trava il qui lu i êtalent f<lltes. 
Le suicide cJe cette jeunc 
fe mme cl e J 1 ans. mère cJ 'un 
enhrnt de 2 11 ns. ;i soulevé un 
profoncJ mouvement d'Jnd!gn a· 
t lon . 

e lm1uiê tucle â la Nantaise 
de Fonderies oil les travail· 
leurs. nprès l'échec des pour
parlers en cours. réalflrment 
leur refus de faire les frais 
cJ'unc polltlque cle décl! n 
nntlonal. 

e A l"occaslon de l'exposi· 
tian " le train arri ve il Beau· 
li eu •'" tes cheminots commu· 
nls tes manifestent leur oppo
si tion au œ pl11n Gul l laumat " 
de ' dém11ntèleme11t de la 
S.N.C.F. et leur volonté de voir 
main tenue la ligne S.N.C.F. 
Nan/es-Châteaubriant 

e Tunnel â Chevirê. Spéc u
lant sur l'impatlence Ju sti fi ée 
des populations, l 'Eta t tente 
de• refaire le coup • du pont 
de St·Naznlre et de fai re sup
porlcr des ch;irges lntol€· 
rables aux con1flbuabtes nan 
l ;ils•et du deparremen• " Ouc 
l'on ne comple pa s sur les 
communist es pour cela n, de 
clarc le Comité de ville do 
Nantes du PC F . ~ l 'Etat doi t 
finapcer 55 °., de celle real i· 
sationdï11térètnational ... 

MARS 

En ce débu!u mars. en écho 
nux coups portés par le po1 1· 
voir il la SNIAS et d;ins la 
Na'.'ille. les ,.1rènes du consen· 
sus· embouchent leurs trom
pettes pour tenter • de culpa
bllîser le s t ravall leurs en lnvo
quant • J'image de m11rq11e • 
responsable de tc1•s nos maux 
• Cetre soupe. on nous l'a 
déjà servie dix fry ls ~. riposte 
Maurie~ Rocher qui mon tre 
que los li1ttes ont. bier nu 
contrnire, empCchC bien des 
rnauva l::. r.oups. Imposé des 
succès sur le rliin écono. 
mlque con 1me sur le pbr 
social. 

E ! 

O C'est aussi a fa lutto 
qu·<ippe llc l 'U.S T.M .-C.G.T. ;i frn 
que, sur la b11se cle J'acquis 
des com mandes clo quatre 
por!e-conteneurs nux CA et 
l';innoncc de cieux n;ivl res 
chez Dublgcon. fa Nav;iJo COfl. 
n;il sse. en L·A . de nouvea ux 
dêvc loppemcnis 

e " Créer 1\ 000 emploJs il 
Nantes , c'est possib le " · dé· 
claralt Je11n-Yves Coupel le 
7 mars. lors du rassemble
ment organisé p;ir los commir· 
nlstes n;int 11is avec Claude 
Poperen , en faisant des propo
sitions précises. 

Q Pour celn, notamment, 
défendre la naval e. Oubigcon. 
Or, on npprenn lt !ustemont ICI 
scanda!euselntervcnlion clel;i 
C.EE. pour empêcher qu'une 
commande cJ'un paquebot dn· 
nors solt enregi strée par Dubl· 
geon en app!lcatlon du plan 
D;ivlgnon. 

e UGECO. Cossegra in. A11-
gebauh. De nouvell es mena
ces sur ces entreprises 

e Un violent Incendie ra
vanc l 'entrepôt cle !a Blscu l1e
r1e LU a N<intos 

O Transporl s en commun 
sur la sellette nvec la pour· 
suit e de l'action des trilvalf. 
leurs tle la SEM ITAN. A cc 
sutct . notre camarade Jenn· 
Pierre Chevrier propose une 
pan lc1pn11on plus élevce du 
pa tronat aux dépenses de 
transpor! et demande 111 de· 
raxatlon des ca rburant s pour 
le<> transoorts en commun 

e Fam l l1 cs en détresse. 
J ~n-Lou1s Le Corre intervient 
11 upr ès du Premier Ministre et 
du Ministre du Travail. Il dé· 
nonce le lai t que la réf orme 
du chô mage lmposêe par le 
pouvoir prive de toutes res
so urces plusieurs centaines 
de foyers en L·A. et il de
mande que d'urgence des me
sures soient prises . 

e Au Conse ll municip:i l de 
Nantes , après trois années de 
t<':rg lversa !lon et de 1 a u X· 

fuyDnls, élus P.S. et M.R.G. 
reconmil~">ont enfin le bien· 

(suite :m vc-rso) 
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Mh30,IOh.!.5,22hJ0, 11ullundl, 
mardi, 14 h 15, 19 h .!.5, 22 h 30 

S.llo2 : Tou,le11ou1a, 14h 05, 
16 h 20, 20 h 05. 2J n W. uul lundi, 
mard i. 14 h 1S. 20 h OS. 22 h JO 

Selle 3 ' pr.,mle• lllm !OUI 1111 

lourl 14h l,,16 hlS,20h lS, oaul 
und l. m1tdl, 14 h 15, 20 h 15 

Oou•l6mo ll lm Z2 h !S. 
S.ll14 Tou1 l10 Jour.1 14 n. 

11, n 30. n h ë2 h 30. eau l lundi, 
mudl 1~ h 15. ?O h. n h 30 

81111 S Trius 1 ~1 Jours, 14 h 10, 
1r. n2,,20h l0,22h2'. "aullundl, 
mlTdl, 14 h 1~, 2Q h IO, 22 h 2'. 
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1Clilnlélmlai '1980: Au fil des jours csuitel 
l ondô des proposlttons corn· commence /l se reformer sur 

aumont NAMET ~~:~~; 1so~~:11~1r:s ~~ 5un[J~~J~~~ ® 
munlstos à propos do la los lociltal res qui iù1per· 

• S. N. 1. A. S., et o n s une teu r soclalls to !'accord se 
ômouv:m to dômnrcho, les l em· f;il1 ... sur leur dos . Dénonçan1 

NOUVEL AN 

AU CINËMA 
• TERREUR EXTRA • TUI RESTllE 

(\'IARNINGJ. - Un lllm prodL11! 01 
rtollsO 11a• Grcydon Clori< , ovoc Jot i< 
Polonce Mor tln londJu , Tarnh N11t1or 
Chtl' Nol i on 

• TUSK . - film d "Alc >ond•O Jp 
d orov •~Y Dons r1111lvcr~ lnbulou • I' ! 
colo16 do Io brousse s"ofl ronh'.'.'t 
ccu< Qui pors6cutoP1 01 cou~ qui d~ 
lcnednt los O l 6ohan1~ . Une PtOvlslon 
<Jorllvonour lcscn!;ints 

0 SUPERMAN 2. - rllm do ni 
thord Les ter. nvoc Chrl stopl1or RM 

~~r _f·~~~ou~oc~~na~ , ~~~r.~~afi~ld~::i 

• THE DLUES BROTHERS. - Fiiin 
do Jotu1 lond ls. uvcc John Bch1sM, 
g~:rlc~~k~~~~ Ç;ib Co ll owoy, Ai•v 

• lA BOUM. - Fiim de Cloudo 
Plnotcou. ov11e Cloudn Ornssour 01 
9rlol110 Fossoy 

• LA CAGE AUK FOLLES I l. -
Film d"Edouo•d Mo llnoro. avec Ml 
t hol SmrnLlll, Ugo ÎOG' (l.Zz l et IJI · 
~~~o~ol~-~'.u . SI VOU! D>C! olmé Io 

1 

PENDANT LES 

VACANCES 

SCOLAIRES 

SÉANCE 
CHAQUE JOUR 

1 

à 10 H. 
jeudi 1"' !anvler cxcep\6 

TARIF 
RÉDUIT 
SUR TOUS 

LES 

FILMS 
SUPERMAN 11 

LES 
101 DALMATIENS 

INSPECTEUR 
LA BAVURE 

LA TERRASSE 

LA BOUM 

5 SALLES, 
5 FILMS 

LES 101 DALMATIENS 
(Walt 

DISNEY ) 

LA CAGE AUX FOLLES Il 

THE BLUES 
BROTHERS 

TENDRES 
COUSINES 

---------'-- tlmcr~n - 1~ an,, 

LES CHARLOTS CONTRE DRACULA 

!f.j .n@ w :! SALLES 
WARNING (TERREUR EXTRA-TEA R_E_ÙRE I 

() 2 films « HA RD » au même prog ramrn1 
larll •edu ll 'ln••• dl • ~u • moln~ de 18 ana) 

0 CHEVAUCHEE PERVERSE -
9 LES ENVOUTEES 

mes do l lconclOs s'odrcsson t los danoors do l'A .P L, 101 poli 
pc rsonno ll omont b M on lquo tique du pouvoir qul sacrlfie 
Pllllo\lcr ot à Io femme du Io logement socia l. lo s com m11· 
dlroc1ourdo l'uslne. nlstos appellent à la lutta 01 

e Lo s 
0 

c 0 u r 5 Populo]ro l ont des proposi tions précise s 
François ollrêto un nvlon pour ten ant compte do ln s1tw11lor, 
fn lre parvenir une aide Jmnor· du Slllon. 
tanto ou peuple combodg lon. e S.O.S. SantO. Sôcurlt ô 

0 A Nantes, reven ant sur 
Jour décis ion de Jnnvler, élus 
socln llstes et M R.G. dér.ldent 
d';l\lgmonter los loyers HLM. 
do 21 % . Rolus:rnt clc ! :ri re 
supporter un su rcrolt d'nusté· 
rl! é Oii.'( fnm ll lcs laborlouses. 

6e~~n~l1I~ cc0o/~';11~1rn~ s )~~cd:~:~· 
blo de cette mosure ot rcno u· 
vellont leurs propositions. 

8 22 nrlhéslons cnregis· 
l récs à \'A .N.P.E. por les com· 
munlstes narnl rlcns 

e le 21 mars. le NOTIS 
est bloqué en rade de St.Na· 
znlre. Rem orqué q lie 1 q lies 
Jours après• q1rnl des An tll· 
les•. Il vn Illus tré. des mols 
du r ant , ln malf aisance de 
cette scnndaleuse • complol· 
sance •. ofllclelle ou de ffllt 
l'ôl;in de solldo rlt6 qui se m<r· 
nlfcs tera riour aider les me· 
rlns nbandonn6ssera extrnor· 
dlnnlre. P:rrml les premiers il 
r6aglr: les mnrlns com munls · 
tes.los dockers 

Une délégnt lon du Comlt6 
National do Défense des li· 
bertés [p résidé pt1r Gcorncs 
Marchais ) comprnnrml notam· 
mon t Almé Holhohor ol 
Antoine Porcu, se rendr;i sur 
le navire, constntern l'a!tolnt <i 
11 n g ra nt o aux droits cJe 
l'homme et lntervlondra \mmé 
dla temont auprès des rcspon 
sables. Ceux qu\ prétcndnlent 
défendre l 'homme il la Iron 
tlère c;im bodglenne so seron t 
ce tte fols. montrés bien dis 
cre ts. Il os t vrnl que le na 
vire bnu nlt pavi llon Grec ci 
que les mômes professe nt 
l'Clorgl ssemcnt de la C.E.E b 
cepnys. 

AVRIL 

e S. N. I.A. S. L0ollenslve 
con trelesllbertéssepoursult .. 
Ladlrectlon prétendtrainer15 

1 

mlll tonts devant les tr ibunaux 
ln FOdêtation de L.A du PCF 
exige" l'arrêt de toutes les 
poursuites cl la ré:lntégratlon 
dcs711cenclêsu. 

9 Chez UGECO à Gué 
rande, Bldermon dêctde .. 36 Il 
cenc lements et fai t Int ervenir 
lesforcespol1clères , pulsd6 
clde la fermeture de l'entre 
prise. 

e A la Mécanique (Ais· 
thom), prétextant l'nrrêt du 
• cryogénlque •la direc tion 
entend préparer ln Jiquldntlon 
dusecteurchnudronnerle. Les 
êlus commu niste s dênoncen! 
la manœuvre. 

9 Revalorlser le t ravail ma· 
nuel. Pouryparvenl r, [es s;:i!a· 
r!és de la construction onoa 
gent l'action , ceux de • 

0

AI· 
noou • notnmment . Pou r leur 
part, le s tail leurs de pierre 

soclri lo. Le 25 nvrll , ovec 
Mi rei lle Bcrr r;ind. mombrc du 
B11reau polltlquo du PC.F .. los 
communl:Hes nanlnls font écln 
!or ln vCr ltC sur les remises 
en CA!ISO du droit lond11111 01 1tnl 
fi Io s;intë . Ils montrant que cc 
SQnl !os plus pa1 1vres , les pli1 5 
exploit és qui font et risquent 
de fa lroen co rcplus les Irais 
d'une politique nntl·soclale ot 
Inhumaine 

e Au _C.E .S. Bellevue, pn· 
rcnts d'elllves, professeurs . 
élèves en colère exlqent de 
bonne s cond itions d'enseigne 
ment. 

•Nouvelles menaces Sllr 
l.1 Nanta ise de Fonderie!>. l:r 
SEITA 

e Encore une ouvriCrc mu· 
tlhiel A l 'entroprlse M etaux 
Sous Pression. une jeune 
fomme, les mains broyées p;ir 
unopresso.paledonssnchalr 
l'cxploltotlon don! elle él<'.Llt 
victime. 

e A Nantes, dnns une cJQ. 
cl oratlon, les él us commu· 
nlstes disent NON à ln ferme· 
tu rc du lycée Mnrguerlte 

e Budgets municipaux. l es 
élus communis tes de Trlg n;1c 
et Montoir soulignent que 
• comme los trnvall leurs, les 

c.ommunes sont men;:icêes par 
ln polltlque d'austérité • et, 

~.h~~~c ~~~lr~xean~~le r::ctl~~~~: 
l erts de charges que doivent 
supporter leu rs communes. 
a'ppellentiil 'actlon 
• S Succès à la CFEM où 

aprOs 15 Jo urs de lutte, les 
salariés obtiennent des sa tis· 
l actlonsapprliclables. 

A L'AFF ICHE 
- A NANTES 

entament, le 23 avril. uno 
grève spectnculnlre qui . en 

.---------' ~j~;~r~r:~~édo~b1%Ï~~~~~~ed~ 
1 0 " NORWAV " · • Presse· 

Océan • glor ifie la manière 
dont le. patrona t de R.F.A. par· 
v)ent a surexplo iter les tra· 
' î llleurs. 

1 - 13 h 45, 15 h SS, 19 h OS 

~on ho5
10

; ~s h1011°'ol~~15Ar ~~;;'5· 
2-13 h 50, 16 h, 10 h 10. 20 h w 

22 h 30, olus tam .• Oh 35 · LA 
CAGE AUX FOLLES Il . 

3- 14 h 16 h30, t(lh SO. 22 hW 
plus sam, O h 40 THE BLUES 
81\0THERS 

4- \.1 h 05, 16 h 05, 18 h 05 

~:~ h ~:ic~i. c~sA11tJ~~ ~°omN 
5 - \4 h. 16 h, 10 h, 20 h. 22 n, 

plu' sam .• 24 h · TENORES 
ARIE~OUSINES. 
1 -14 n. 1s h. ie n. 20 h . 22 h . 

plus snm., 24 h : WARNHIG 
(Ta11'curoKlfP ·tcnc5troJ 

2 - (PC•manonr à partir de M hl 

~rsEVtNUV~~EAES~ERVERSE plu~ 
COllSH {1 4 h 30, 20 h, 22 h :!O 
olus dlm al IC.tcs. 16 h 30) 

~ : fü:~~:11~6~~ CONTRE DRA 

3 - LA CA GE AUX FOLLES Il. 
CONCORDE 
1-20 h 15. plus dlm et t ôt~ . 

14 h : H,4ROLD ET MAUD. 

2 - ~ Ir: ~~)fi~E:~~~: :: ::::: 
Uci. 3~ · PlA5 cW~ · D~1s 'W~ 

J - ~ :'.A_J~~~ 1d lm .. ot fêtes. 14 h 

~ ~' ;i· Pi ~lMP~~";'. D~~ ~~~~ · 
4 - 20 h olus dlm or !6tcs. 14~ · 

PSYCHOSE 
22 h 30, plus dlm 01 111105 

GAU~~~l:J{) LES DAMNES. 

1 - ~ ~· ;g ~i ~P~~~A~s. 111.0 h m 
~ - 10 h, 13 h 45. 16 h, 20 h 15 

~E~S 3g5 plu\E~ lm1Îl L o!DAI~~~ 
3- 10 h, 1 4h 05. 16 h 45. 19h >O 

22 h 30 · INSPECTEUR lA SA 

4 - ~ou~.~· 14 11 JO. 20 h Jo LA 
TERRASSE 

s - 10 h, 14 h 10, 16 h 45, 19 h ~5. 
22 h 30 : LA DOUM . 

6-lOh. 14h 10, 16 h45, 1Dh 55 
?J h 30: tA BOUM . 

KATORZA 11 4 h 30. 20 h , :n h 30 
pl us dlm or lôtro 16 11 30) 
1 - utJ OAOLE DE FL IC. 
2 - ntE RLUF.S DAOTHERS. 
3- LA STAA DA 
::c.~rA ~SI~ ~:Aç~10AIES (2!l h 

t - 1~ h 16 h !O 1R ~ 2011 20 h ZD 
22 h 25: LA DOU M. 

2 - 1A h t(I h 10. !B h 1~ 20 h IS 

VERS!': LtEJ.O · GOLOFINGER 
1 -20 h 15 rilu1 dlm ai lêtc1 

14 h DEN HU A. 
2- 20 h 15 rit. 1 ~ tl lm al 1 610~ 

14 h U 6 VALh~USES . 
22 h 10, t>lo.a dlm 61 M"' 
10 h 1fl VOL Ali-DESSUS o · u ~J 

ot v~~1 1~ oe coucous 
- 7n h n ~nv t..Oll. :n 1o • 

THAI JAU 
- 15 h : LE RO I LI L'OISEAU , 

en bref - en bref 

Chez BRAUD e t FAUCHEUX 
- Fabrique de matérlols de 
travaux publlcs • Manitou • 
b Ancenls - les t ravailleurs 
sont frappés par Io crise qui 
sêvlt dans le bâtiment et les 
!r;:iv;:iux publics, pulsqu'en1re 
le 19 dêcembre et le 5 !an· 
vler, Ils subiront six Jours de 
chôrmrge partle l. Pendan t los 
mols de Janvier et février 
r..rochalns Io direction a nn· 
noncé la !erme ture de l'en· 
!reprise tous les vendre dis. 

Les • municipaux • C.G.T 
cl C.F.D.T. de St·Naza/re ont 
observê une grève de 24 h 
vendredi dernier pour leurs 
revendica ti ons, les conditions 
de travai l a la ré~urgatlon et 
la défense de Jou• sta tut 

pouvoi r. 

e Tel un coup de tonnerre, 
lo pul ssonce de l;:i journée 
d'act ion du 24 ovr!I V<l mon· 
tror aux chan tres du consen. 
susquelestravollleursen ten· 
dent riposter devant les me· 
su res nntl·socla!es dont Ils 
sonl victimes. Plu sieurs mil· 
llers do grévistes avec ln CGT 
en . l.-A. JOOO man lfest:rn ts il 
Nantes, 2000 â St·Nazalre. 
Massivement, avoc leur syndl· 
ca t de classe ,lcssalarlés ont 
montré leur volonté de lutte 
pour faire obstacle il toute 
remise en cause des avanto· 
gesacquls ctoxlçier sn t lsfoc . 
ti an à leurs revend ication s. 

e A Nantes, les com mu· 
n!s tes engagent l'act ion contre 
la hausse des loyers H.L.M. La 
péti ti on qu'ils lancent reçoit 
dos locatalresun accue!l trè s 
favorable 

e Au Sillon de Bretagne le 
piège du conventionnement 

e " Je re viens du Cern· 
badge, éWec no tre aide Ils s'en 

~
rtiro nt ·• , déclare Charles 

ecaster. secrétaire dépnrte· 
enrnl cJu Secour:i Populaire 

Français . . 9ul explique corn· 
men t Il a par t!clpé à la répar· 
dtlon de l'alde à ce peuple. 

~h~ g ~~ ~: luss t ~;~ste ~ ~~b ~ c ~é~; ~11 ~ 
Infâme et mensongè re Io cam· 
pagne lancée en début d'année 
pour fo ire crolro que l'aide 
é
1
talt dé tournée. 

MAI 

le succès de la Fête flidé· 
raie du P.C.F .. les 24 et 25mal, 
constitua le temps fort poil· 
t ique de ce mols. Plus de 
5000 participants. confian ts el 

résolus , tJ1 adhésions nu 
P.C.F .. 230 adhésions à la Jeu· 
nes~e commun iste. plus de 
27 000 francsdolivresvendus . 
Ce fut uno grande lëro po li· 

~~ul~ln Pi~~~c~c etd~~el1?/::1g~1~11~~'. 
t ian du pnrtl: pou r le soLHlen 
et l'e)(tonslon des luttes ;iopu. 
lnlrcs Oui, l;i tâte n ct é 
bonne! 

fi r ma! de lutte en Loire· 
Atlantique. Nombreux rassem 
blements dnns pluslours villes 
du dêprirteme nt. A no!or que 
111 pl ace nccordée il chricun 
d'aux p:rrl:rpresseloc:rlcfut 
presquo lnversomcnt pro por 
tlon nellc au nombre des parti· 
clpan ts ... Il est vra i que le 
nombre de ceux de F.O. fut 
bien mod este ... 

e 1J mal. Pour sauver le 
droit il la santC. Puissantes 

greves et mnnllesrn t lons en 
Lolre·Atlant ique. 10000 manl· 
festan_ts à Nantes. près de 
6000 a St.Nazaire, plus de 500 
à Châteaubriant. Par dizaine 
de milliers. les trnvallleurs du 
dêpartement ont dressé un 
rempart autou r de leur Sécu· 
rllésoclnle. 

0 .Dêlà 4000 signatu res sur 
l<i petlt!on que font circuler 
les communis tes nantais pour 
la réhablllt ;i tlondeslogements 
H.L.M. et contre les 21 % 
d'augmen tation des loyers. 

e Maraichers en colêre . 
Spect aculaire Init iative le 
l d mal, des maraichers 'de la 
rCglon n11n1a lsP. . lis onten· 
dalen_t nins! expr imer leurs 
lnquletudes devant les dlffl. 
cui tés qu ·lls rencontren t pour 
êcoulcr leurs productions du 
fait cJe l'ampleur des Importa· 
! Ions (Espagne et Mnroc no. 
tammentJ. La Fedératlon du 
P.C.F .. dans une declaratlon . 
apporte son sout ien aux ma· 
raichers comme elle avait défit 
soutenu les producteurs de 
vian de et de !ait. tous vie· 
l imes de ln politique de décl\n 
nationa l menée par le pouvo ir. 

e Nantaise de fonde rie s, 
riposte des métallos nant;:i ls 
après !'annonce des 256 llcen· 
clements . Plus d'un milli er de 
trava illeurs se sont rassem· 
blés devant l'entreprise . l 'U.S. 

r M .. CG. I appoîle ses syndl 
cats ô exprimer leur solldarit6 
nc tl ve 

e Solnl ·Horblal n : Coopéra· 
l eurs pri s au piège. Vlctlmos 
d'une Infernale combi na lmmo 
blll ère. les coopêra1curs de ln 
• A6sldenco du Parc • so 
volent co ndamnés b bou cher 
1e trou de 250 nilllions do 
cent imes laissé pnr dïntou 
chnblo s •promot eurs do log e· 
ment s sociaux • Sitôt rnto1· 
més. les communistes . leur s 
élus réagissent. brisent Io mur 
du sllenco, font éclate r le 
scandale . 

• LD C.G.T. dénonce ln 
volonté pnlronalo de llqulder 
la méconlquo (Alsthom·Atliln· 
tique). Le refus de soumission· 
nerpourlcs48600heuresdo 
trava il non encore ndJug êes 
pour l'extension de la Ccntrnle 

de Cordemnl s. Illustre bien 
cette démarche patronnle 

e 21 · congrès de la F.N. 
D.l.R .P. A Nnntes, déportés et 
résistants réaffi rment leur 
volonté de tout faire pour la 
détent.e . l econgrêsappelleâ 
fa!re echcc il !a rel:rnce de ln 
guerre froide. Dans un mes· 
s~ge adressé au congrès, les 
vetêrn~s du P.C.F .. après avoir 
rnppe lo les luttes menées 
côt e à côte contre l'occupant 

~°é ! ~s ~lipc~~~~~~l .n~~~m,: e ~~~ 5 '. 

nous pnrtlclpons nrdemment a 
la lutte pour sauvegarder ln 
paix menacée par des rnanœu. 
vres lmpfirlallstes qui. dans Io 
cadre du Pacte Atlant ique.· 
veulent lnst.ille r des missiles 
en Europe. 

e 600 nettoyeu rs nazaîr iens 
revendiquent l 'appllca t!on de 
l'accord rirrachê par ra lutt e 
avec la C.G.T. (2800 F par 
mol s). En effet. alors que l,1 
C F.D.T. lma]orlt;ilre au mêtroJ 
signai t un accord séparé nu 
r;:ibals (qutconcernnl tgoo nct· 
toyeurs), ln C.G.T .. menant 
l'action nvec notamment les 
6000 nettoyeurs et m;inuten· 
t lonnJlres de la S.N.C.F .• arra· 
cha la slgnnture d'une convon· 
\Ion collective sur des bases 
bien supérieures (les 2800 F 
au 1.10.aoaulleudu ... 1·7·82). 

e Quel chemin parcouru! A 
!ïnltlntlve de la Fédération, 
les vétérans du P.C.F. se 

rc trouv<ilont dans les nou· 
vemrx locm1 x, au Il l , 1uc des 
Olivettes. Onns son lntorvcn· 
t ian, Mourlce Rocher soul\· 
gnalt : • Vous qui avez fait 
co prittl quo nous avons 
ou)ourd'hul, vous qui ave1 
con tribue dnns ln dornlàro 
pôr lodo :ru linonce ment du 
slëgo f(idfirnl. Il 61<1lt norrrn:1I 
que vous soyoz los prom!ers 
0 Io vlsl 1er. tel Qu'il est, flVCC 
sos posslbllltés de d6voloppo· 
ment •. 

JUIN 

e Droit â la sonlô. i rai· 
slèmo Journ6o d'uctlon on 
quatre somnl ne s pour obtenir 
l'annulotlon de la nouve lle 
conven t ion m6d lc:rle. l e P.C.F. 
s'es t félicit é do cette décision 
et a contribué ou succès. 
consl d6ri1nt qu'onoflet.• oux 
grands m(lUX les ~rands ro· 
modes • et quo l'nctlon des 
assurés sociaux comme colla 
des médecins et dos prolos· 
slonnel s de Io sunté dol! être 
a l<1 hauteur de l 'enjeu. 

e Au Con seil général , se ul s 
l es élus commurlistcs votent 
con lrelebudget, celul·Cls'ln s· 
crivnnt dans ln droite llgne do 
la poll!lque du pouvoir. tour· 
nant donc le dos aux Intérêts 
do la population labo rieuse . 
Les élus soclallstes, pour leur 
pa rt. se réfugiè rent dans 
l'abstention 

e Agro·allmcntaire et Cner· 
glc. Deux Jours de vl sl !c du 
co\lectlf régional du P.C.F. des 
Pays de Loire dans ces brnn· 
chas Jndus trlellos qu i on t 
montré que par lour lutte les 
travailleurs peuvent Imposer 
un développement hnrmonlcux 
de cette région en défcndont 
pied â pied les nctlvllés 6co· 
nomlques cxlsta111es, en so 
dolant des moyons Cnorrie· 
tiques nécessaires et en 
rouvrant pour développer des 
secteurs comme l'agra.allmen· 
wlrc. 

e Les ouvrières gagnent J 
• M étaux sous Pression •, 
Apres hu it jours de grève, 
elles obtiennent notam ment 
l'augmentation de la prime do 
danger etunenouvellcorgan l· 
satlon du travail. 

e Contre les fermetures do 
cla sses, de nom brous es 
act ions son t engagées. notam· 
ment à Trignac . Salnt·Naz:rlre. 
Nantes. A insi. h Doulon, où Il 
a menace de suppres sion d"I 
deux classes. le 26 avrl l. lc<t 
parents Installent • Strr la 
pl ace puhllriue • une classe 
sauvage. Notre cnmarado Joël 
Busson . maire adjoint de Dau· 
Ion. dovnl t à cette occasion 
réaffi rmer le sou ti en actif des 
élu s commun iste s 

e Tou911s: deux morts ot 
cinq blessés dans l'accident 
surve nu à St·Herblnln â la 
suite d'une explosion sur Io 
chantier rie la swtlon d·épur:r
rlon de Touqas. Soulignant la 
nécess lt6 d'agi r pour réduire 
sensible men t le nombre des 
ncc!dents. la CGT. exi ge de 
meilleures garnnt les de sécu. 
r ité et Io mise on pl ace de 
commissi ons d'hyglèno et de 
sêcurlté dans los entreprises 
de construction. 

e A l'hôpi tal de St-Nazai re, 
les salarlésoci tfalt nrèveau 
moment où se réunissai t Io 
conseil d'administra tion pour 
exiger les effec tifs néccs· 
salres. Au député Evi n préCO· 
nlsant la réslgn:rtlon et le pnr· 
taoe de la misère, not re cama· 
rCJdo Christine M:rh6 n opriosé 
Je lnng:rge de ln lutte. 

e Atlas il lssê. nouvolles 
Inqu iétudes pour l"nven1r de 
l'entrepri se. 

e 25 /uln : pour la défense 
du pouvoir d'achat. Pour la 
G' fols en deux mols. not re 
pnys n co nnu une puissante 
j0urnée d'actions revendlcn· 
lives. A noter de tr l::s nom· 
breux arrêts de travall avec 
prise de pnrole . A Nantes, 
devan t Io refus oppos é pnr la 
C.F.D.T. aux propositions d'oc· 
tian de la C.G.T .. cette der· 
nlère organisait. seule . Io 
meeti ng 

e Succès de la Fête de 
Br ière, marqué Incontestable· 
ment par les progrès de notrn 
parti dans cette région brl ê· 
ron ne. Cinq adhésions étalent 
11nreglstrêes. A noter que 
durant la lâte , 1 500 F l uron~ 
collec tés pour pcrmeuro à un 
lo11nc d'11 ll er :rux Jeux olym· 
piques . 
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